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~  Voim... «Km ...
*  M ,  »M  |D>B • ( > '« «nten-

• »  Pimniuai, «lw *, qtMixt J« (uti entrée 
M  ü r  •  «M X  mioaU», M  maves-vMi*

«  i t  «iü* 0* v w  VOM veoet me cooiinani

k dA  lee lèvT«e Iranblèrtn l. 
— Je te nMOeie... .Je m  l ei fu.
Um luU* atree* ee livre entre jMnoe d

_  taoe «•ede, Robert ecruBrell.
De <wr>iM te rtaraeee ■'MreienI pM tre 
■H ekM Ateauemneot t'tteii de eoo *me

«  Je le v m M i  . |e M  hei pu «.
llMe et, « M  bue de phie l'enear vtbra.

■'LlMtftlMtteii4le JeMM e-Blfole.
M M K  evkil enieiMhi I...
MM( dicre, Uonctf <l« C tnac 1...
Meie eiore, BroienodvUle I . .
n «k«rt eevsit T ..

'RobcrS pe«t.Mf«, treyelt coupable eon 
en tu l T...

OM..;
ODarafense — C'était lliean  oo ]emeie — 

JeaoM aJauU :
— Dens ce cee, 11 « t  dee dioeei oue voue 

avee dA pe« oonprrndre (aule d'ex|MicaUoae 
4M  )e n'ai pu deawr è Marguerite.

— Ceet vrai. Il y a dee (aiU que )e ne enia 
pee pervmu à MaMir.

Jeanne dit toul ce qn'elle eavait. ne tal- 
eaat nea. pM n«me t'aeu de la lettre d«ea. 
chelée.

Kt, lere<ia'eU» eut Ont avec on pee d'eiel- 
UttwB qui e'appUqusit à (aire reeeortir la 
candeur de l'entant, elle uouU :

— Voue en eevex aueei long que moi, Ro­
bert.

Le douoe appellation hii élait tombée dee 
lèvres comme un trop-plem du cœur

AueeilM prooooeie. elle eul un mouve­
ment. un geste.

Se bouche e'entr'ouvrit ponr ee reprendre-
— Je voue en supplie, dit-U... laiaaei dit 

ce qu‘ est dit, Jeanne !..
raarée elle regarda autonr d'elle
II murmura :
— Toul eel cio». . Ne craignez Men... J'al 

été prudent.
— Eh bien, reprit-elle en attaehani sur 

lui ses yeux superbes, puisque Maraueme 
m> M c i^ .  ’wus aUei convenir de I entre­
vue. n'eat-ca paa T... Qu'aUeodre t...

II la « u .  ■

M e m p é e ^ en i.
_ U Maa W t eaouM vom dliM w » .

vant de madame Paulin, cette enlrêirqt, m 
^ • j j t a  qn'KMaae «fA coM  M  l ^ t

— Misis non, U n'y t  aucona dilflculU.
— Viras avet l'air d'héuiter cependant
— Hésiter T non. L'entrevue aura lieu, |e 

voua le promets, puisque vons le eoukaite*,' 
« I  Margiierite se proMMeta.

... Si le jeune homnk M  plidt, ik  M maria* 
ronl. Et que la chère petile soit heureuse 1

.. Si fhMite, comme vmu dttsa, si le reste 
silencieux, c>at que Marguerite M  m'occv- 
f t  pas seule

Jeanne élail blême.
Ce qu'elle avait pressenti aivtvalL
— vou)ei-voi ■ ■■ 

nous occupions
... Ensuite nous verrons
— Nous verrons T fll Robert. Que voulal- 

vous dire t
— Je veu» dire, répondit-elle, q m  r-«BS na 

pcmvons nous occuper de deax cbœes à la

— Moo avis aal 4iflérent. Je voudrais, an 
contraire, je souhaiterais tout mener de 
(roBt. Uns aa&ire dérive de l'autre : elle la 
commande.
... Au tournant où nous sommes, tout 

s'enchaîne
,.. 8i vous svei réfléchi. J'ai (ail comme

... Moi aussi, l'ai approtondi toutes cho­
ses.

A son tour. Jeanne se tuL
L'émotion de Robert avait complètement 

disparu
II se possédait.
— Voulez-vous — refril-U — qae oous par

i « a  at «M  m m  la aotvisas 
>. La dSMaada «D iMnage m i ae K '  

vella BOUS «M l» i è  «nvtMfsr Tavwrir 
ua MuvMu Jo«r,

... J* ssis l»iea qull aOM- ea i laaila 4s 
construire un roM O qui o « a m it  psa vrai, 
d'échanéider as tau> plan at M  la présenter 
a la pauvre pelile.

>. eu *  noua croira.
... Riei) ne >«rait phia staple, n'eat-c* pa«, 

de loi dire que ni wn pire ni sa mère ne vi-' 
vent: . • -

... Elle doit s'attendre à oela.

... Pourquoi la tromper T 

... Vous Vavas élevéa.avec de largea idéaa. 
Vous l'svet (ait vAtre, pourquoi aujoerd'hai 
ne saurait-elle paa quelle esl... ma Aile... 
notre eiiisnt t 

Il n'y avait ni exaltation Bi (roidéor dans 
U proposition de Robert.

IJne parole sincère, un raisonnement etr 
poaé avec simplicité, eomms dans ta vie 
réelle.

Jeanne se srntsH défaillante.
Snn cceur Battait précipitamment.
Elle «'eu l pas la foroe de répondre.
Robert continua :
— Je crains que la (amille MonUiard exige 

que Marguerite vive avec sn  heaux-pareoU. 
... Je n'en sais rien, pourtant.
.. En supposant que le mariage se décide, 

c'est une sRaire ue deux mois, trois, au plus. 
...Après., après., ma chère amie T..,
Il la regarda, nitendit 
Jeanne détoums les wux 
Rien n'était plus Juste que la théorie de 

Robert. .
Après f. .1
Elle devenait un membre Inutile 
Sa présence n'était plus explicable 
A meeuK que PavlM parlait, il se sentait

' ''c é tu t^ n  (ardeau d* moins sur soo cœur.

rira Mait soMsant pour ls rendre ^

qui ne se repréaenterait pas pins belle
Il s'en servait .............. ,
Jeanne étatUii, ««caMés.
Une foule ds réflexions l « l  beurtalent |e 

oerveaa.
Avee Meoveillsnoe; pour amortir le choc, 

le bouleversement, II expliqua ■
— Jeanne, j'aime h croire que votre silence 

n'est le résultat d'un étonnement T
— Non

, J W n
... Avei-vous, al-)s un eoapta à I M * » I

— SI vous avet Intté, fa i hrttd. 81 voos 
avei sonflert. J’ai soufTerC

... Nous avona une enfsM, Je voès offre' 
aajonrdiini de lui donner mon nom, en vous 
le donnant à vous ...

... M'aimes-vous auJounChai comme vona 
m'avei aimrfsdis T

... En noua uniasant, la situation de Mar­
guerite ast régularisée.

.. Ce ne serait plus une'abandonnée qu'é- 
pouseralt Cbarles Moatllard -, ce serait notre 
enfant

Les yeux de Jeanne s'eropUrent de tar- 
aies.

Elle les refoula.
— Je sais... sut... tialbutia-t-eUe. Rien ne 

me surprend Opendant, Robert...
On I elle ne voulait pas l'attrister
Elle leva aur lui aes ^ n d a  yeux humides, 

eomme pour implorer d'avanoa an pardon 
el expliqua t

— Je M  voudrais pas prendre de réaohi-

pas ainsi..
, Puisque -,--------------- --------------
M  po6voi*-oout attente qullOMS 1 __

— Msrguerile vous aime. Elle na tr>uv »  
cai& ps»-flàMvsis.w 

Jeanne ne le laissa paa eontlouer.
.  • -  Oui, Marguerite m'aima besueoop.... 
Elle m'aime comme une amie. EUe a con> 
Bancs en mol.

... Lorsqu'elle appifendra, ne reseentiral* 
«Ue w  ua ckocT.

•i. Cest.4gouvaataida
... Ma» «aiN |--------

je n'oae regsmlar aatte salaat
a t l »  n^tW

Metteâ-voMAnâptMa, itabert SoMto 
« t a a d a M ftoi

ï l'avenir da.MargueriU

Robei^alWt parMr.
Elle coalhtoa : '
— Maintes et maMaa loia, Ja m »  sata 

mandé si jamais ua soopfsa aa l’avaM sl-
fleurèe ?

... Eb bien, u n , rien. abMhHhant rian.

.. Je l'ai obaenrée, étudiée EUa a'a Jamai* 
pressenti qu'entre elle et noi il > avait I* 
sang. .. qu elle éUU ma BUe.

. .  Elle n'a jamais aa l'idéa que mon dé­
vouement, mes angoiaaes, mes cralotea, 
étaient une angoiae, ua dévottemeot, ww  
crainte de mèr*.

.... Jamais I...

.... Jamaifi L.. ,
» .  Et je devrai htl m m »  I—

(4  <iiiu'«;.

a m i\M

Avtrtiiuwil
^éèvttM  le 1» ^  dü M JutlM

va procéder t
d’ttfiC UgM «M*

e*il* J t

fl^ésti éin placé dis *JPPo™

grndtt saaBsiuasce s» preses- 
Itr IMis » 6»er»auons. ^

UUe. letS Ksi»  t » *  
DiRctear des Posie* el 

4m T f ie r ip » * » »  *«"*• 
>i|M ' D l BAROLBl

Buide de U‘ l£FORT, doetear 
ea droil. svoui I  Ulle |<uc- 
CMMur ds M* Hooiél.

D as lannMal reado par d^ 
(aul psr le Inouaa. ei*ii «  
Ulla. U 7 Dacembre I9it,eiire

H4Kir#tartal
r^ M o e t  T«ta«ra|ik«a

iTeriuseneiiU'Eî BM

tiatre ei aigniéa 
A la r e ^ ie  de Madao» Ha 

rie ilelaadre déndeuie rpoata 
du urar Charlei Van B-pert 
demeurant k Uite, <3 rua No- 
tra-Dameda-lteK)neliiatloii. 

Ayant pour avoue M' Lelort 
Oonu* le sieur Oharie» Van 

■ m n  niec.inic>en. dtmea ani 
a ABdarl oki Bruialiea (Belgi­
que). M. ræ Qtatnde 

Il appert •
Qoe le diTorce a èt* prononci! 

antre lesdil» èpeux Yan Eaperl- 
Melasdre, au prodt da la lem 
•e

Pour extrait 
UMl iSign») LEFORT

■tude de M L. MONTAIGNE 
DELOS ffrVIue en aroit rue 
Soüénno SSODu, LiUe.

A VENDRE
L'adainiairatteri des t ’été- ru( D«%Tfuii. MAISON DtM- 

«p k e a  »a «air? pnMdet a pt-Ove i  étages, pn* U S«U (r . 
rétaMlaseaneat da UgMi vac- «nuviocauon laraniie

' ‘ K - a l . J fS . - 5 .  «n ea  
aaasl iea ptopriétea pnveea 
■u'ailes tra verae raal atcsiietsail 
4Mi4ue place dss saonorta res- 
«ara dép*«e pendant 1 Jours, les 
■ l.n M it  tUra l »<  aIsouixe 
a* la eotaaiaoa de Im i s  .
•A lea latéreases peareat eii 
prendra eonaaisisnce et preæa- 
Mr law» (ibeemuoaa

Lille. letlDiars.tWI*

‘-da?ïKîi'pÜ?e.'“îÜa'‘
«HM 8i« b«  Dl B<MU1

■ M a  de M- Paul LBTORT doc- 
Isur en keit. avant a UM 

' de lt- Hauiéi

Ville de LBle

AVENDRE
FORT BELLES MISONS 6e

S MrMscr t* metio. à M DES> 
fQNTAiNES4>tBREl'CQ, <rue 
MMMÏe. m  tOft 0918

D i v o r c e
D'un i

le, k . .
* *  ai iipnUa.

A la raaade de IdiM Ldoot» 
M oa it Vaaroout. cuiMnier», 
«paaaa da aiaw Vh^  Duumt,

kjaat paor aeea» M> LaWrt.
' Cm Im  m Victoi Demoor. 
•souBe ds peina, doeucilit k 
Teurcei«|. I

ttapM n.
Qae ta ««gréa s «l« proasneé' 

aain leadHs époux Deawor- 
Tsnrotafs, au pnW da la lam-

Tooraxtralt . 
W M  M Bti U rO R Î

T jN w w w r  Û9 w  Hovtfi

MriilHMi Dm m m i
^  VTalÜet I»u7

D iy ^ r c e

«•dat alfB'U 
A la m atte da M remwid 

— , loamaliar. deaicu- 
a. tl. nie da  Boo- 

^acUUMiaM

’ «aaa» W Msrt.

Btadt daur Emile LEFEBVRE 
DocKriii en dMii. Notan a 
Ulle. U. me Baaa».

V 1 L I .E  D E  L I i : iÆ
Rw» Vioieiu el i t  l Orphelnal. 

M taidevsid M la HoteUê 
(prèa ts part* de BetMael

ISi3 ItTIES caits i t
TERRAIN

• nàiir, propm * ctMiairuc 
iioA de Um eUbâiaeseucBU i »  
«uMndt ou aftiaoM.

A VENDRE
PLBUQUEMENT 

U  SAMCOI 9ê MAR8 I9M & 
t  tMtire* du «olr. rue Puébta. 7. 
m li MUt dm »d|udic«uoi» de& 
ooUim de Lille 

Mim «  pnx M 184 tnnçâ

LEFEBVRE. notaire 
Ürntmb

LOIe. rve én Vwi Bou M. àn 
fte tfb iuMMu
wmt tm  «e  TaimaDode. I.|

ÜM Msa*s-«siu«u<. »

liisH flaiatiiii
ifff 'M rn if Mrrtto f  altentm ayant«as* -tal lM.v.rw<>.U»n<iM«

(furface leUk I6t» i

A v c p rn R E
sar la « M  a pnx de H M  »

U  SAMDM n  MARS IM . i 
I  hevres ay— rewli. iO la *alN 
doi •éiaâtmuom âm Mtair« 
da Ullt. nia da

r.rsr- ;C ÎSS ÏÔ ÎÏS
A .  o s T D s n n .

4pM< um m  fstta 
MHXXZ DB CMAJMOM,Ma»^

Æ S îS S

ik
\»êè

R«c Hatiooala 
^  i«iép»KN»« 10*97

A CÈ D E H
CAFE-ESTAMïVET altüé è 

l.ilto Emplacement exception* 
nei. EtaDlissecnent connu de 
loutt la région- VenU annuetk 
400 M totfon, 96 hec-
tolUrti âe tiquwt et 18 pticts 
de Bin Pour aa retirer.

ESTAKCINET avec clrK'ffia 
Venu annuelle 000 rondelle» et 
7.01V) fr de tiTÛ urt Pnx à s'eo- 
lendr#*

EST\MIVET. i  Roubaix 
Quartier populeux Vente at 
nuHU . JQO rondeUei. LOire di 
brasseur 

ESTAMINET avec dn^ms 
près ftre Vente aHNw«<le ai3< 
rondelles et «,0(i0 tr de Üaufitr» 
Prix avA'HAt^ux.

e&T.\‘ \ET aitué I  Ülle, rue 
Vallonalc Vente annuelle . Ü* 
rondeUei Prix a s'entendit.

&3TAMINET ayant trèa belle 
cüantÿie, gare Roubau Lover 
eottveft par eoue-locaiion Libre 
de bTMaw Bénéfioei nal» ; # 
à 7 6ÔU (rane* Cauae de aanlé 

E^aMINET trde oocinu Bellt* 
çUenlète de quartier îOO fondât 
(0s et 5 000 /ranri de Uqufurt 

réputée Peu de (raia gê- 
nénux Pnx * a’entendra.

ESTAMiNET, guail>«r popu­
leux Loy<*r 1 400 francs. Sous* 
loeUion I 700 (ranct 8ü0 roa- 
deUes, rina el tiqutura eu rap

‘“ &T.iMINFr-B\n, cein de 
rues IfO a la çhope
Libra da brasseur.

N B — Let perttnnei dén- 
reutet <U r$pre>\drê mi» commet 
ce ou UM induitne ont lout in- 
UrH ê t'adretm é VACBSCS 
R6GI0NALB. qm ett la plut an- 
ctenne et la 0ut importante 
aaence dé tcu4e ia ré(fion du 
Vord, ei ta teule qux puitse iutti- 
/Ifr arofr teru d’itUermeiiaire 
«tant la eettion de plut de DEL X 
MtLLS éUMstemenlt commer 
eUnu ou tndtutTteU dé toul gire- 
mw ordre.

U t renteigneménti tont iour 
nU SA\S AUCl'W FBMS et ur 
erpert-eomptoHe «$t mn gmtw 
tement à ta éUpoe*tion det ac 
qyéreurt pour leur tacilHer l’e 
tude éet c^/atrti totmues a 
exmtnen. , 

Saéreaer «  V Ceorfe9 
PBTIT Liquidateur agrée d* 
eiMion CommereiaU, U l. rae 
.Va(i<ma(e 131 Ulle 

Bureaux de 9 â midr 
el de 8 hêuret à 8 hturee. 

_____________________ 44141

A .  O E î D E i r i

CAFE-RESrAUBAVI 
située pelile ville, trei uidut- 
Ulelle de l'arrondissement de 
UHe. tenue de pére en tUs Af­
faire sans eoncurrenee. d'ua 
rappori SMlUirl de IS • tO 000 ^ 
«ett lovj (rau dedviu i  die- 
vaux et N  voltum diverm.Priji 
et coqdiliQna «  s'entendre.

Réponse su buraau du journal 
eus IniUalea W.0.\ Mm UIW

4VIS lirolT\^T
Avaal da Mprendre ua

CQM.MERCE ou,  de irailar 
une aHaira qdtlMnque. ren- 
w#ae»»ous aux buraaax da

as u  adoioa eo aoia 
difMikm * UUU  

5t. ra»Jaequenian«MI«e. 51 
isuccarsale a DONKERQDE

CoanuTaTnaa Gam-e

({ LES CHARBONNAGES
Xt « I *  s »« ia > «x ia « «

T R ftB  B IX . O U V R A O B , Ut-8- ralslir de SOO paaaa. ren lem iM it da« «tndaa d «M iU «M  at ouai- 
ptétM  aur lea prinelpalea vâ^n ra  da eharbonnaaea françoia e t « t r i e r a ,  •loat que B IX  O A R T B S  
OOXjO R IjiiBS dea btMalna houUlera du Nord da la France e t de la Belgique.

P n i du Volme
Adresser lea demandea > la Bi— — «

2  i r .  BO  —  Envoi tn n oo  : 9  h - ,
# ■  lU Ia  » t  « le  BimxaHm»  W. me Kwmermolae. à Lille 4383S

A .  O X S X > E 2 F L
Avec UOOO comptant 

EPICeitlE. VINS et LIQUEUf^S 
située dani quartier populeux 
Vente annueUe ; 140000 irancs

COMPRWAKT
800 rondeUe* de bière ;
60 hectolitret d'alcool t 
5 jnécet de Ma.
Btnilicet nett : 14 000 fr. 

Véritable occasion à saisir 
Réponse au bureau du iournal 

aux iniUaies ü.U.D. 20iu.4410>

▲ VIS IM P O R T A N T

i) A ACIEU
le auite dan* k  Nord et déparle 
.nenls vojsjn». Propriéié* diver 
tes. Maisons de rentier. Üaincfe 
Fa6ri<m î, htduttnet. Bntre^ 
set el ptusievri PONDS UF 
COMMEIir.E caféa Hôtfcls.Epi 
oeries. Patia f̂nes, Bouchenee 
:toulangent» Nouveautéa.Quin- 
cailknea. Ameublemenla Trans­
porta. Industnea mécaniques 
aiimentafrea, Disulierias Vin» en 
groa, Bra&seriea. Moulins. Scie- 
rret. Enlrepnses en tous genres 

 ̂. f \t T 'V t f T  iirec 
teur det AVENIR COMMERCIAL 

lut dt MttuUuge, Paris 
Wofson annenne recommandé 
Vente rapide Indice de aalt< 
Commandilniret Aitociét.Brét  ̂
l̂ eiaUona dirn̂ tea avec Acque 
-ear* ou Copil«h*t« Dttcrétior 
absolue RenaeigoetnaiSU gra 
laits (Ô* année». 860

mu mm
v n X B  DB U L L K

»IrTM■^'TtONt ontCTtl

VEVIE
-or aal«ri«Mwa tadminxlnitir

M alle « M  V en tra . pai 
d «  P a r la  1 « 4

U  Samedi tl Man 1908, a 
onze heuree du malin. II aera 
procède k la vante d'un moU- 
ller d'aeteimnel, comprenant 
Conurtoir. Pompe è tifre. Mage-

«tain. etc. etc
A la requéit t____ ..

teur de L^la. f  Divisiwi

m HTDHIjIU!
ci’exxiplois

CHAMPAGNE
reelierclie. néoaciant ou repre 
■entanl pour- le placement de 
ac9 pruduiU. soil à coRimu 
aona  ̂aoH pour propre compte
Ecr ài p feric^Ts” 1»'” ™. 
du iaub Cer«e. Renne. MOb

Homme marié
K  ana. a « r ^ .  détire anploi 
garçon de bureau oi datturaes

R E T A R D
ilâ û t t s ’iSifta

Commerce
<ËNAGB déairerait a’entendre 
vec marchand de beurre et 
l'wult 9Mk grut pour tenir dépôt 
>u ouvrir une Mai.<;on Prendrait 
■gaiement dép6t de Vins et Spi 
rilueux.

Réponae au bareau du journal 
aux kltrea B.O.iN. 43e70

A M ER [
ID e t t e s  ‘

M. Elre DhoIitnUe. demeura 
1 Moncheoiurl, prcvifiU le p 
iillc qu 6 partir oe ce iour, il u 
t-econoaflra plus les deltea 
pourrait contractci sa fcmrr.. 
néa Catherine Etliuim 4415

B * r

Acbats.Venl€s
n  LOCATIONS D*D«Ull'nXI

PRETS ET PLACEMENTS
BTPÛTHtCAmet

PBSTS tur TtTRES 
Valeura et Suacatawms 

AQIATS DE CneANCES 
BBDACTIOH D̂ ACTBS 

rraril i^uill

oa LA aéciow a« ■oaa 
Directioo â LILLE 

51. me itcquaman^îiÉlét. 81

UuecnrMle I^DUNKERQL'E

D frT  w  fiiMtar-
n e  I Loort*rnie.IHtef4ti‘'
xdété a « .  •*
xiairttie Parir 'S'ï* auMe) 483 '

a »  tilS i l  M  ' " " a *MiiisPEeiFim e*nn

F O R C E  V I R I L E
rendue »nx deui sexes et i  toat âge

SU CC ÈS aARAMTI

O o œ .i> iriin .é s  XO  dCr.

______ ________joumallefs-terraji'Tera. domeaiiqueg, ouvrière
agn oiet cooceMiont gratuites da terrea feni ea» voyage à pru 
redtfli, et la rtnde proapérité de ee paya «fut attire chaque aa- 
née p i^ de 800 . 00 coiona, déterm<nent «oiivont aua*l ft «'mlarfr 
d“« per^onre  ̂ inshte» t ré«i-».r Afln â*«rlt«r tm U  
èiQ«, m% fm§ partir aana éerire pour ramMigaMMat» ofA- 
eiela oi^tnlta, 10» Raa da Boom, Parte» ua -u'umasariat 
Oeavrai du C»ua>ltt, qui a a pa» dt raprtMea^u au provioca.

riMPRIMERIE 
CoxDmsrciale et AdaûûiMiTt
= i _______ a .  M  A _______b =

•.•vîsr.-jîiTSi*.
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